
Le 4 juin, 2021 

 

Quand j’ai appris la nouvelle de la découverte du pensionnat de Kamloops à Tk’emlúps te Secwépemc, 

cela m’a rempli de tristesse et de colère. 

En tant que catholique, j’ai ressenti de la honte de savoir que les catholiques étaient impliqués dans la 

gestion de cette école. Rien ne se compare à la douleur que les familles de ces enfants ont dû ressentir ou 

à la douleur des quelque 80 000 survivants qui doivent vivre en ce moment avec le resurgissement des 

traumatismes. Rien ne peut réparer les dommages causés. 

J’aimerais faire résonnance des paroles de l’Archevêque Miller : « [l]'Église a incontestablement eu tort 

de mettre en œuvre une politique colonialiste gouvernementale qui a entraîné la dévastation des enfants, 

des familles et des communautés. » 

Notre foi nous enseigne l’importance de la vérité et de la réconciliation. La vérité, aussi douloureuse soit-

elle, doit être entendue. C’est la seule façon de guérir et de réconcilier authentiquement le peuple 

autochtone et l’Église. 

Au nom du diocèse de Charlottetown, je suis vraiment désolé pour les malheurs subis par les enfants 

autochtones qui ont été forcés de fréquenter ces écoles ainsi que leurs familles et leurs communautés. 

J’invite les gens du diocèse et toutes les personnes concernées à prier pour la guérison et la réconciliation 

entre le peuple autochtone et l’Église en cette période très difficile. 

P. Brian MacDougall 

Administrateur diocésain 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Nous prions que notre Église reconnaisse la réalité de son expérience passée avec la communauté 

autochtone et découvre par la prière et la communication des moyens d’établir de nouvelles relations qui 

comprennent la vérité et contribuent à la création de nouvelles stratégies qui permettre la pleine 

participation de la communauté autochtone aux œuvres de l’Église. Seigneur, entend notre prière. 



Nous prions que les historiens se consacrent à une compréhension complète et objective de l’histoire de 

l’engagement de l’Église avec la communauté autochtone, dans le contexte que celle-ci s’est produit, afin 

que les leçons du passé soient claires et que l’Église soit en mesure d’établir une nouvelle relation avec la 

communauté autochtone d’une manière fondée sur la foi, ouverte et saine. Seigneur, entend notre prière. 

Nous prions que notre communauté religieuse grandisse dans son ouverture et sa sensibilisation à toutes 

les communautés et nationalités, y compris le peuple autochtone, et que grâce à notre ouverture 

renouvelée, nous puissions établir des relations encore plus solides ancrées dans la foi, l’espoir et la 

charité. Seigneur, entend notre prière. 

Dans la situation courante concernant l’histoire de l’Église avec la communauté autochtone, il y a un 

grand besoin d’une approche ouverte de compréhension et de pardon. Cela ne peut être réalisé qu’avec 

une communication honnête et une réflexion dans la prière. Nous prions pour qu’on nous donne la 

sagesse, la force et la charité nécessaire pour écouter et dialoguer efficacement avec la communauté 

autochtone afin que nous puissions nous consacrer conjointement à un partage efficace rempli de foi et 

des gestes de valeur conjoints. Seigneur, entend notre prière. 

Les réponses à la situation courante exigent un dévouement à une compréhension précise de la vérité dans 

le contexte du moment où elle s’est produite. Aussi douloureuse et difficile que puisse être la vérité, elle 

est nécessaire comme fondement pour rebâtir et renforcer la relation entre l’Église et la communauté 

autochtone. Seigneur, donne-nous la force, en tant que communauté de foi, de rechercher sincèrement la 

vérité dans le contexte dans lequel elle s’est produite, et en apprenant d’elle, d’édifier une relation encore 

plus forte avec les personnes touchées par elle. Seigneur, entend notre prière. 

La direction requise pour trouver des solutions à la situation courante exige beaucoup de leadership et 

d’engagement, ainsi qu’un engagement actif et patient. Aide-nous, Seigneur, à avoir la force nécessaire 

pour maintenir le cap et créer une relation encore plus forte et plus positive entre la communauté de 

l’Église et ses membres autochtones. Seigneur, entend notre prière. 

Nous prions pour être en mesure d’identifier et d’engager des facilitateurs sensibles et habiles qui nous 

permettront de gérer les processus requis dans l’intérêt de l’Église et de la communauté autochtone. 

Seigneur, entend notre prière.     

P. Chris Sherren 

Chancelier 

Diocèse de Charlottetown 

 


